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Extrait de : https://www.echosciences-

grenoble.fr/articles/les-feux-de-forets-un-

danger-pour-l-humain-et-pour-l-environnement

L’impact des feux de forêts

Les feux de forêts menacent les Humains et leurs

infrastructures mais également l’environnement.

Ils représentent un danger écologique, puisqu’ils

tuent de nombreux animaux en les piégeant entre

les flammes notamment par les nombreuses

clôtures présentes. Ces incendies détruisent

également les habitats de la faune et de la flore ce

qui affecte leur population et leur cycle de vie. Le

passage des flammes modifie aussi les conditions

de vie de la flore et facilite la propagation de

nouvelles espèces qui n’étaient pas présentes avant

l’incendie, ainsi les espèces envahissantes ont plus

de chance de s’installer et se développer dans le

milieu qu’avant le feu. La destruction des forêts

provoque un ruissellement des eaux de surfaces

plus importantes, ce qui augmente l’érosion du sol

et crée une instabilité dangereuse pour les

Humains mais aussi pour la faune.

Cependant, plusieurs études ont mis en avant la

capacité des feux de forêts à créer de la

biodiversité. En effet, un feu crée une végétation

hétérogène composée de nombreuses espèces

pionnières qui ont de fortes capacités à coloniser

un milieu détruit. Une végétation hétérogène abrite

ainsi une plus grande biodiversité [1]. On estime

que 20 à 35 espèces végétales supplémentaires

sont retrouvées en milieu ayant connu des feux de

forêts par rapport à une forêt n’ayant jamais connu

de feu. Les mouches et les coléoptères profitent

également des feux de forêts pour proliférer, car

les arbres affaiblis sont un lieu de nourrissage et

de pontes adéquat. Leur présence attire ainsi de

nombreux oiseaux sur le site calciné. Cependant,

les feux de forêts émettent une quantité importante

de dioxyde de carbone (CO2), de méthane et

également d’oxyde d’azote ; gaz à effet de serre

qui participent activement au changement

climatique.

Les feux de forêts sont également extrêmement

dangereux pour les Humains. Depuis 1964 en

France, 160 décès sont recensés parmi les

pompiers, gendarmes et bénévoles qui ont

participé à la lutte contre les feux de forêt en se

battant contre des flammes de plusieurs mètres de

haut à des températures atteignant les 600°C.

Parmi les dégâts causés par les feux de forêts, des

troubles d’ordre de santé publique sont également

provoqués. Les feux de forêts émettent de

nombreux gaz toxiques pour l’être humain,

accompagnés de composés organiques volatiles

(COV) et d’aérosols. Parmi ces aérosols, des suies

et des goudrons sont dégagés par les incendies. Il

s’agit de particules extrafines qui peuvent

s’infiltrer dans les poumons. En plus de ces

composés, de nombreux hydrocarbures

aromatiques polycycliques (HAP) sont libérés qui

sont des molécules génotoxiques donc qui

pourraient endommager l’ADN des humains [9].

Aujourd'hui, avec le changement climatique en

cours, le risque d’incendie s'aggrave un peu plus

puisque de nouvelles zones sont exposées et la

fréquence et la puissance des feux augmentent.

Actuellement, 5 à 10% des émissions de CO2

présentes dans l’atmosphère sont dues aux feux de

forêts. De plus, les particules fines relâchées par

les feux, telles que les suies et le goudron, jouent

un rôle dans l’augmentation de la température de

l’atmosphère car ces molécules captent la lumière

du soleil et dégradent la couche d’ozone.

Gestion des feux de forêts et moyens de

protection

La gestion des feux diffère selon les pays et les

expériences vécues. Par exemple, les Etats-Unis

ont adopté la politique du let it burn (laisse brûler)

afin de rétablir le régime historique des feux de

forêts et permettre aux forêts de retrouver leur

résilience. L’ouest américain peut sans doute se

permettre cette méthode puisqu'il est composé de

grandes étendues sauvages [3]. En Australie, les

gestionnaires préviennent les feux naturels très

dévastateurs en réalisant des brûlages contrôlés

systématiques tous les 3 à 5 ans sur des petites
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zones pour préserver la biodiversité des forêts et

ainsi réduire la quantité de matière végétale

combustible présente dans la forêt. Pourtant

l’Australie est victime de nombreux feux

historiques tels que le méga-feux de 2020. Enfin,

en France, les brûlages volontaires de forêts sont

réalisés seulement sur quelques milliers d'hectares,

notamment dans les Pyrénées, dans le sud du

massif central ou encore dans les alpes du sud, à

des fins de gestion de plantations. Ainsi, les

pompiers combattent les feux dès leur départ

lorsqu’ils se déclenchent.

En termes de protection, des départements de

France étant particulièrement vulnérable face aux

feux de forêts, ont mis en place des plans

départementaux de protection des forêts contre les

incendies. Par exemple, en Charente, ce plan a été

mis en place dès 2007 et le plan de protection

actuel (2017-2026) permet de mettre en œuvre des

actions de prévention avec une délimitation des

massifs à risque et une réglementation de

débroussaillement. Une stratégie de surveillance

est également prévue avec une ligne téléphonique

disponible tous les jours et à toute heure. Des

moyens de lutte contre les feux de forêts sont aussi

mis en avant avec surtout les types de véhicules

disponibles en Charente pour lutter contre les feux

de forêts ainsi que le recensement des personnes

dont les sapeurs-pompiers formés à ces

interventions [6].

Campagne de protection contre les feux de 

forêts © Charente.gouv - Juillet 2021

En somme, les feux de forêt sont particulièrement 

destructeurs des infrastructures et des milieux

naturels et induisent des pertes humaines

importantes. En Australie, le méga feu de 2020 a

décimé 186 000 kmZ de terres et a tué 34

personnes ; en France, cette même année, 7 000

hectares ont brûlé et ont fait 20 victimes [5]. Ces

feux ont mis en péril de nombreuses espèces

menacées et ont émis des millions de tonnes de

CO2 qui ne sont pas négligeables pour la santé

humaine et le changement climatique de plus en

plus présent.
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